
lacrymal

Iln’étaitdoncqu’uncœurde

pierre?Celaluiavaitsautéauxyeux

àl’aubedeses43ans.Ilavaitpris

conscience,unmatinentouillantson

café,seuldanssagrandemaison

vide,qu’iln’avaitpluspleurédepuis

desannées.Desdécennies.

Ils’ensouvient.Ilavaithuitans.

Sasourisblancheétaitmortede

vieillesse.Ill’avaitenterréedansle

jardinfamilial,avaitplantéunepetite

croixenboisdansunsanglot.Ilavait

eutellementdepeinequ’ils’étaitjuré

deneplusjamaispleurer.Etilavait

réussi.

En avalant une gorgée de café

tiède, il avait eu un souvenir ému de

ce gros chagrin d’enfant. S’était

rappelé combien cela avait été

salutaire de laisser couler ses larmes.

Il en était désormais incapable.

Handicapé lacrymal.

Depuis, pour retrouver cette

sensation, ou du moins un semblant

de sensation, il avait trouvé des

subterfuges. Il s’asseyait devant le

hublot de son lave-linge pour sentir

son regard se brouiller. Il épluchait

des oignons, mais tout juste

ressentait-il un petit picotement. Les

jours de pluie, il se posait devant la

baie vitrée perlée de gouttes

ruisselant de haut en bas. Il marchait

dans le brouillard épais pour sentir

ses yeux s’humidifier. Il regardait

avec délectation la vie se jouer à

travers le pare-brise de sa voiture

quand il la passait dans les rouleaux

des stations de lavage. Ces petites

fulgurances le ramenaient 35 ans en

arrière, le jour de ses dernières

larmes. Et ça lui faisait du bien.

partir

Le ciel s’est obscurci. La mer

était grise, le sable était gris. Mes

tempes aussi ont grisonné. Grisaille

totale. Rien ne la retenait, dans ses

habits noirs. J’avais rendu sa vie gris

foncé. Le brouillard était tombé brus-

quement. A cause de moi. On s’est

accrochés à l’ idée qu’il était possible

de remettre de la couleur dans ce

triste décor. Une douce brise semblait

vouloir chasser ces nuages gris. A

force d’y croire, le ciel s’est débou-

ché, tout doucement. Un coin de ciel

bleu a fini par apparaître. Nos yeux

se sont fixés dessus. Et n’en ont plus

bougé. Finalement, je ne suis pas

parti. Elle non plus. Et on regarde le

bleu reprendre le dessus sur le gris,

paisiblement.

textesetphotos:L'œildel'ours
loeildelours.net

Im
pr

im
é

pa
r

__
__

_

LiVReSliBREs!

3 4 5
2

Lacrymal
suividePartir

L'ŒILDEL'OURS




